
Les données présentées à des fins d'illustration sont issues des évaluations d’impact rigoureuses 
de programmes de PSA, qui peuvent inclure des programmes de filets sociaux, d'inclusion 
productive, de réponse aux chocs, et autres programmes de protection sociale.

Au Sahel, la Protection Sociale Adaptative (PSA) est un ensemble 
de politiques, instruments et programmes de protection sociale qui 
renforcent le capital humain, la productivité et la résilience des 
ménages les plus pauvres et améliorent leur capacité à se 
préparer pour, faire face à, et s’adapter aux chocs. 

PAUVRETÉ 
ET INSÉCURITÉ ALIMENTAIRE

SOCIÉTÉ ÉCONOMIE 

LOCALE 

GÉNÉRATIONS 

FUTURES 

Au Burkina 
Faso, la part des 

bénéficiaires de filets 
sociaux qui 

perçoivent leur 
statut social comme 

au-dessus du statut 
moyen a été 
multipliée par 2.5.

En Mauritanie, les 
bénéficiaires des 
filets sociaux sont 
plus nombreux à 
participer aux 
actions collectives 
communautaires et 
aux associations.

Au Mali, les filets sociaux 
augmentent de 56% les 

chances qu’une 
adolescente scolarisée 

passe à la classe 
supérieure.

Au Sénégal, en 
prenant en compte la 

dynamisation de 
l’économie locale, 13% 

de la réduction de 
l’extrême pauvreté 

entre 2011 et 2019 peut 
être attribuée au 

programme de 
filets sociaux. 

Les filets sociaux 
peuvent avoir un 

impact significatif 
sur l’économie – En 

Afrique, en moyenne, 
chaque dollar investi 
accroit les revenus 

dans l’économie locale 
de 1.30 à 2.50 dollars 
(un impact entre 130 
et 250 pour cent). 

SUR LES PLUS PAUVRES ET VULNÉRABLES

PRODUCTIVITÉ RÉSILIENCE

SUR LES PAYS

Au Sénégal, 
les filets sociaux ont permis de 
réduire la pauvreté extrême 
en milieu rural de 5 points de 

pourcentage en 
seulement trois ans 

(2016-2019). 

Au Tchad, la probabilité 
pour un ménage de passer 
souvent une journée sans 
manger est réduite de 38% 
grâce au filets sociaux.  

Au Niger, 18 mois après la 
fin du programme, les 
femmes participant aux 
mesures d’inclusion productive 
voient leurs revenus augmenter 
de 59%-100%, et la part de ces 
revenus tirée des entreprises non 
agricoles de 62%-107%.

Au Mali, 18 mois après la fin du 
programme, les bénéficiaires des 

filets sociaux étaitent 57% plus 
susceptibles d’épargner et 46% 

plus susceptibles d’investir 
dans des actifs productifs 

que les autres ménages. 

Au Niger, en cas de 
sécheresse, les ménages 

bénéficiaires maintiennent 
leur consommation, alors que 

celle des non bénéficiaires 
diminue de 24%.

En Mauritanie,
 les filets sociaux réduisent 
de 25% la proportion des 
ménages qui diminuent 

leurs dépenses 
en santé et en éducation 

lors d’un choc. 

Au Burkina Faso, 12 
à 15 mois après la fin du 

programme de filets sociaux, 
les enfants bénéficiaires ont 

un taux de scolarisation 
14,3% plus élevé que les 

non-bénéficiaires.

La PSA au Sahel peut avoir des impacts majeurs sur 
la pauvreté, l’insécurité alimentaire, la productivité et 
la résilience des bénéficiaires ; combinés à des 
impacts plus amples sur l’économie, la société 
et les générations futures.

DES IMPACTS MAJEURS DE LA PROTECTION SOCIALE ADAPTATIVE AU SAHEL

Pour en savoir plus, visitez le site www.worldbank.org/ppsas


